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Jour 39. Le coût pour suivre notre modèle !   
 

 

 

 

JESUS, NOTRE MODELE  

A. Il était en parfaite relation avec Le Père.  

Notre modèle parlait régulièrement avec son Père céleste (parfois des nuits 

 entières), et restait en communion avec Lui. Il restait ainsi rempli de l’Esprit.  

Et moi ? Est-ce que je recopie mon modèle, dans toutes ses dimensions ?  
 

►Soulignez son lien avec Son Père ; annotez dans la marge à droite ‘œuvre’, ‘amour’, ‘vie’ etc. : 
 

Cependant, Jésus leur répondit : « Mon Père est à l'œuvre jusqu'à présent ; moi aussi, je suis à l'œuvre. 

» (…) En vérité, en vérité, je vous le dis, le Fils ne peut rien faire de lui-même, sinon ce qu'il voit le Père accomplir. 

Tout ce que le Père fait, le Fils aussi le fait pareillement.  En effet, le Père aime le Fils et lui montre tout ce que lui-

même fait, et il lui montrera des œuvres plus grandes que celles-ci, afin que vous soyez dans l'étonnement. 

En effet, tout comme le Père ressuscite les morts et donne la vie, le Fils aussi donne la vie à qui il 

veut.  Le Père ne juge personne, mais il a remis tout jugement au Fils afin que tous honorent le Fils comme ils 

honorent le Père. Celui qui n'honore pas le Fils n'honore pas le Père qui l'a envoyé.  En vérité, en vérité, je vous 

le dis, celui qui écoute ma parole et qui croit à celui qui m'a envoyé a la vie éternelle ; il ne vient pas en jugement, 

mais il est passé de la mort à la vie.  En vérité, en vérité, je vous le dis, l'heure vient, et elle est déjà là, où les morts 

entendront la voix du Fils de Dieu, et ceux qui l'auront entendue vivront. En effet, tout comme le Père a la vie en 

lui-même, ainsi il a donné au Fils d'avoir la vie en lui-même. Et il lui a donné [aussi] le pouvoir de juger, parce qu'il 

est le Fils de l'homme (…) Je ne peux rien faire de moi-même : je juge d'après ce que j'entends, et mon jugement 

est juste parce que je ne cherche pas à faire ma volonté, mais celle du Père qui m'a envoyé. Jean 5.17-30 
 

 

Tout ce qui est à moi est à toi et ce qui est à toi est à moi, et ma gloire est manifestée en eux. Désormais 

je ne suis plus dans le monde, mais eux, ils sont dans le monde, tandis que je vais vers toi. Père saint, garde-les 

en ton nom, ce nom que tu m'as donné, afin qu'ils soient un comme nous. (…) 

Je ne prie pas pour eux seulement, mais encore pour ceux qui croiront en moi à travers leur parole, afin 

que tous soient un comme toi, Père, tu es en moi et comme je suis en toi, afin qu'eux aussi soient [un] en nous 

pour que le monde croie que tu m'as envoyé. Je leur ai donné la gloire que tu m'as donnée afin qu'ils soient un 

comme nous sommes un, moi en eux et toi en moi, afin qu'ils soient parfaitement un et qu'ainsi le monde 

reconnaisse que tu m'as envoyé et que tu les as aimés comme tu m'as aimé. Jn 17.10-12; 20-23 

 Mt 3.17;17.5, baptême et transfiguration: Celui-ci est mon Fils bien-aimé, qui a toute mon approbation. 
 

► Qu’est-ce qui vous touche dans les textes précédents ? …………………………….. 

…………………………………………….………..…………….………..…………….………..… 

.……………………………………………………………………………………………….……… 

► Quels privilèges avez-vous dans votre lien avec Dieu (Père, Fils, Saint-Esprit) ?  

…………………………………………………………………………………………………………………… 

 Ouvrons notre cœur au Seigneur, laissons-Le inspirer notre prière !  
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B. De par son lien avec Son Père, Il a vécu l’humilité et l’obéissance 

► Soulignez dans les textes suivants ce qui a trait à l’humilité et l’obéissance : 
 

 

Jn 4.34 Jésus leur dit : « Ma nourriture est de faire la volonté de celui qui m'a envoyé et d'accomplir son œuvre. » 

Ph 2.5-8 : Que votre attitude soit identique à celle de Jésus-Christ : lui qui est de condition divine, il n'a pas regardé son 

égalité avec Dieu comme un butin à préserver, mais il s'est dépouillé lui-même en prenant une condition de serviteur, en 

devenant semblable aux êtres humains. Reconnu comme un simple homme, il s'est humilié lui-même en faisant preuve 

d'obéissance jusqu'à la mort, même la mort sur la croix. 
  

 

He 5.7-8 7 Pendant sa vie terrestre, Christ a présenté avec de grands cris et avec larmes des prières et des supplications à 

celui qui pouvait le sauver de la mort, et il a été exaucé à cause de sa piété. 8 Ainsi, bien qu'étant Fils, il a appris l'obéissance 

par ce qu'il a souffert.  
  

 

He 12.1-3 Nous donc aussi, puisque nous sommes entourés d'une si grande nuée de témoins, rejetons tout fardeau et le 

péché qui nous enveloppe si facilement, et courons avec persévérance l'épreuve qui nous est proposée.  Faisons-le en 

gardant les regards sur Jésus, qui fait naître la foi et la mène à la perfection. En échange de la joie qui lui était réservée, il 

a souffert la croix en méprisant la honte qui s'y attachait et il s'est assis à la droite du trône de Dieu. Pensez en effet à celui 

qui a supporté une telle opposition contre lui de la part des pécheurs, afin de ne pas vous laisser abattre par le découragement. 
  

 

1 Pi 2.20-24 (…)  Mais si vous endurez la souffrance alors que vous faites 

ce qui est bien, c'est une grâce aux yeux de Dieu. De fait, c'est à cela que vous 

avez été appelés, parce que Christ aussi a souffert pour nous, vous laissant 

un exemple afin que vous suiviez ses traces, lui qui n'a pas commis de péché 

et dans la bouche duquel on n'a pas trouvé de tromperie, lui qui insulté ne 

rendait pas l'insulte, maltraité ne faisait pas de menaces mais s'en remettait à 

celui qui juge justement, lui qui a lui-même porté nos péchés dans son corps à 

la croix afin que, libérés du péché, nous vivions pour la justice.  

► Qu’est-ce qui vous touche dans les textes précédents ? …………………………………………….………..…  

.…………………………………………………………………………………………………………………………………… 
 

 

Nous avons, déjà, dans les méditations précédentes, établi le rapport direct entre la plénitude de l’Esprit 

et la consécration -l’obéissance. Cela concerne notamment la sanctification et la lutte contre le péché. Les versets 

précédents soulignés montre que Jésus, notre modèle, n’a jamais péché.  

     Ga 5:16  laissez-vous mener par l’Esprit et vous ne risquerez pas de satisfaire la convoitise charnelle. » Voici même une 

promesse qui est exprimée comme un ordre. Si le Seigneur veut que je marche par l’Esprit, il est clair qu’il souhaite 

me remplir du Saint-Esprit. Et il nous montre par ce verset également que, remplis du Saint-Esprit, nous ne sommes 

plus soumis à nos désirs. Le Saint-Esprit en nous va rompre la force du péché (Ro 8:1-17 ; surtout v.2). Par le 

Saint- Esprit, nous faisons mourir « les agissements du corps » (v.13). Il est extrêmement précieux de ne plus être 

à la merci des désirs malsains, les « œuvres de la chair », mais de laisser grandir le fruit de l’Esprit. (Ga 5:18-22).   
 

 

Nous pouvons comparer la possibilité de ne plus laisser le péché entrer en nous, avec la construction de 

télescopes. Pour éviter que la poussière se dépose sur une lentille, on travaille dans une pièce en surpression. 

Cela produit un léger vent vers l’extérieur dès que l’on ouvre la porte, ce qui empêche toute poussière de pénétrer 

dans la salle. Pareillement, si nous sommes remplis du Saint-Esprit, nous n’allons plus « vivre selon la chair ».  
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C. Jésus, le Parfait, a également connu… la souffrance ! 

 

► En reprenant les textes de la page précédente, entourez ceux qui mentionnent la souffrance…  
 

Nous avons déjà évoqué auparavant la puissance dans l’union au Saint-Esprit (Ac 1.8). Etablissons 

maintenant le lien entre la plénitude, la consécration. et la souffrance. Vivre selon l’Esprit et remplis de l’Esprit 

apporte liberté et paix intérieure… mais cela ne nous libère pas nécessairement des contraintes matérielles et 

relationnelles. Notre nie n’est pas parfaite tant que nous serons sur Terre, et il nous faut naviguer entre deux 

pièges : le triomphalisme et le misérabilisme défaitiste.  

 Le triomphalisme, pour caricaturer, nous promet la victoire en tout et tout temps, et fuit la réalité selon 

laquelle Dieu a parfois plus de bénédictions au travers la souffrance que sans la souffrance. Le misérabilisme 

défaitiste insiste sur le fait que nous ne devons pas être ‘arrogant’, que Dieu PEUT nous guérir (mais la plupart du 

temps il ne le VEUT pas), et que les victoires nous attendent surtout au ciel, et que d’ici-là, il nous faut juste survivre. 
 

 

Néanmoins, même en étant à peu près équilibré, force est de constater que la souffrance fait partie 

de notre lot, si nous voulons suivre notre maître.  Du reste, tous ceux qui veulent vivre avec piété en Jésus-

Christ seront persécutés, (2ti 3.12). Jésus dit, en Jean15.20 : 'Le serviteur n'est pas plus grand que son 

seigneur.' S'ils m'ont persécuté, ils vous persécuteront aussi ; s'ils ont gardé ma parole, ils garderont aussi la vôtre. 

 Au-delà de la souffrance liée à la persécution, vouloir faire la volonté de Dieu, être rempli de Lui pour être 

utilisé par Lui demande d’accepter le brisement, la renonciation, le sacrifice… comme l’a vécu notre modèle ! 

 Se donner entièrement à Dieu peut coûter ; c’est porter sa 

croix. C’est parfois abandonner un confort et des prérogatives 

légitimes, pour se donner pour un monde qui se perd… à 

l’exemple du Maître !  
 

 

 Vouloir vivre selon l’Esprit peut nous entraîner à éprouver les 

sentiments de notre Maître qui souffre pour ce monde pécheur 

et rebelle. Souvenez-vous de Jésus qui pleure sur Jérusalem 

qui a rejeté les offres de Dieu (luc 19.41-55), de l’Eternel au 

sujet d’Ephraïm (‘Car plus je parle de lui, plus encore son 

souvenir est en moi; Aussi mes entrailles sont émues en sa 

faveur: J'aurai pitié de lui, dit l'Éternel’, Jér 31.20), ou au sujet 

de Jérusalem qui l’oublie (Jer 4.19) : Je suis bouleversé, je me tords de douleur, et mon coeur bat très fort ! 

C'est le tumulte en moi, je ne peux pas me taire car j'ai bien entendu le son du cor, le cri de guerre). 
 

 

Pour servir Dieu, il nous est parfois demander, d’une certaine manière, de porter la souffrance de 

ceux pour lesquels nous intercédons, ou envers lesquels nous exerçons notre ministère ! Le livre « les 

lamentations de Jérémie » nous montre que ses ‘jérémiades’ venaient de sa souffrance intense pour le 

peuple de Dieu. D’une certaine manière, il souffrait de la souffrance 1. du peuple livré à lui-même, 2.de Dieu 

qui soupirant après la repentance de Son peuple, 3. De lui-même, accablé par une telle situation ! 

Col 1.24-25 : Je me réjouis maintenant dans mes souffrances pour vous et je supplée dans ma vie à ce qui 

manque aux peines infligées à Christ pour son corps, c'est-à-dire l'Eglise. C'est d'elle que je suis devenu le 

serviteur, conformément à la charge que Dieu m'a confiée pour vous : annoncer pleinement la parole de Dieu 
 

►Comment comprenez-vous le verset précédent ? ……………………………………………………………….…. 

………………………….………………………….……………………………………………….………………………..…. 
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LE RECONFORT DU MAITRE (quelques versets d’encouragements) 
 

 

 

Jean 15.20 b s'ils ont gardé ma parole, ils garderont aussi la vôtre.  

 

Lu 6. 40 Le disciple n'est pas supérieur à son maître, mais tout disciple bien formé sera comme son maître.  

 

He 12.3 Pensez en effet à celui qui a supporté (…), afin de ne pas vous laisser abattre par le découragement. ; 

 

Mt 11.28-30 Venez à moi, vous tous qui êtes fatigués et courbés sous un fardeau, et je vous donnerai du 

repos.  Acceptez mes exigences et laissez-vous instruire par moi, car je suis doux et humble de cœur, et vous 

trouverez le repos pour votre âme. En effet, mes exigences sont bonnes et mon fardeau léger. » 

 
I pi 5.8-10 Soyez sobres, restez vigilants : votre adversaire, le diable, rôde comme un lion rugissant, cherchant qui 
dévorer. Résistez-lui avec une foi inébranlable, sachant que les mêmes souffrances sont imposées à vos frères et 
sœurs dans le monde. 

 
Le Dieu de toute grâce vous a appelés en [Jésus-]Christ à sa gloire éternelle. Après que vous 
aurez souffert un peu de temps, il vous rétablira lui-même, vous affermira, vous fortifiera, vous 
rendra inébranlables. A lui soient [la gloire et] la puissance aux siècles des siècles! Amen! 

 

 

 

►Pour terminer, méditons sur le dessin d’A. Auderset, page suivante, qui peut nous évoquer la communion 

avec Dieu, maintenant, ou quand nous le rencontrerons… Nous pouvons même le méditer en musique : 

NOUS AVONS SOIF DE TA PRÉSENCE - Gilbert & Alpha - YouTube 

 

https://www.youtube.com/watch?v=cbX2ALmIc5w
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